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Reprodution du Balbuzard en 
Am6rique du Nord 

II Limites de l'aire de repro­
duction en Am6rique du Nord 

~ lmportantes aires connues de 
~ concentration de nids 

Le Balbuzard Pandion haliaetus, designt encore 
r~cemment au Canada sous le nom 
d ' Aigle-pecheur et connu tgalement en Europe 
sous les noms de Balbuzard pecheur et de 
Balbuzard fluviatile, a l'honneur de figurer ~ 
l'endos du billet de banque canadien de 10 dollars. 
C'est tgalemem un des oiseaux les plus rtpandus 
dans le monde : homtis les r~gions polaires et 
subpolaires dont les t tendues d'eau restent trop 
long temps couvertes de glace et quelques iles 
octaniques trop isoltes, situtes ~ de basses 
latitudes, on le rencontre en effet sur presque 
toutes les cotes de meme qu ' en bordure des grands 
lacs, des fleuves et des rivi~res de tous les 
continents. 

Caracteristiques physiques 
Le Balbuzard est un grand et puissant rapace dont 
!'anatomic rappelle celle des aigles. Toutefois, ses 
ailes ttroites soot, quand elles se dtploient, 
nettement coudres, et Ia structure de ses pattes et 
de ses serres est~ ce point particuliere qu 'on I' a 
place dans une sous-famille ~ part dont il est 
I' unique reprtsentant, les Pandionints. 

Le dos des adultes est brun fonce tandis que le 
front, les joues, le cou, Ia poi trine et le ventre sont 
blancs. Une raie fonree, qui part de Ia base du 
bee, traverse l'oeil et s'ttendjusqu'au dos. La tete 
et le haut de Ia poitrine soot rayts de brun de 
meme que le dessous des ailes et de Ia queue. En 
Amerique du Nord, les rayures de Ia poitrine sont 
plus marqu~es chez Ia femelle que chez le male. 
Les juveniles ressemblent beaucoup aux adultes; 
toutefois, l'extr~mit~ des plumes brunes des 
parties su¢rieures est blanchatre, et les rayures de 
Ia poi trine et de Ia tete soot plus marqu~es que 
chez les adultes. Les Balbuzards acquierentleur 
plumage adultc vers 1'3ge de 18 mois. 

Comme c'est le cas pour la plupart des rapaces, 
Ia femelle est plus grosse que le male. En 
moyenne, elle ptsc 1,6 kg comparativement ~ 
1,4 kg pour le male, et elle a une envergure 
moyenne de 163 em contre 159 em pour le mille. 
Le Balbuzard adulte mesure de 53~ 65 em de 
longueur. 

Pour sa taille, l'oiseau a une voix faible, mais 
s' il se sent en danger ou s ' il parade, son cri porte 

sur unc bonne distance. Le plus souvent, il tmet 
un « tchiouc. tchiouc, tchiouc » siffit. Le cri du 
mille effaroucht pr~s du nid est aigu et frtnttique, 
et ressemble ~ « tcheric, tcheric »; les femelles, 
ellcs, ~mettent un rapide « piou, piou, piou ». 

Le comportement alimentaire 
Contra.irement aux autres rapaces, le Balbuzard a 
les quatre doigts egaux. Le doigt externe est 
reversible, ce qui lui permet de saisir ses proies 
avec deux doigts diriges en avant et deux en 
arri~re. Chaque doigt se termine par un ongle 
long, acer~ et recour~. et Ia sole plantaire des 
pattes est couverte de courts spicules rigides, ce 
qui lui assure une bonne prise sur les proies 
glissantes. Ses proies soot d'ailleurs presque 
toujours des poissons qu ' il capture vivants, d'ou 
son sumom d' « Aigle-pecheur ». n recherche 
pa.rticuli~rement des poissons qui nagent 
lentcment et qui se tiennent pr~s de Ia surface de 
l'eau. Au Canada, ses proies prUerees soot, en 
eau douce, les meuniers, les brochets et les dores 
de ta.i lle moyenne. A. !'occasion, il se nourrit de 
poissons pesantjusqu'~ 2 kg dans les etangs 
d'~lcvage, au grand d~sa.rroi des pisciculteurs et 
parfois meme, au risque de sa vie. En milieu sale, 
il se nourrit surtout de plies et de poulamons, mais 
aussi de goberges, d 'aloses et d'~perlans. 

Chaque jour, le Ba.lbuzard fai t plusieurs 
patrouilles au-dessus des secteurs les plus 
poissonneux des grandes nappes d'eau des 
territoires qu'il frequente. Lorsqu'il apen;:oit un 
poisson, iJ plane~ une hauteur variant de 10 
~ 30 m j usqu' ~ ce que le poisson so it bien place. 
Le spectacle qu'il offre a.lors est tout simplement 
grandiose lorsque, enorme et pourtant si Ieger, il 
plonge du haut des airs, les ailes ~ moitie fermres 
et les serres bien en avant, pour disparaitre presque 
completement sous Ia surface de l'onde dans une 
grande gerbe d 'eau. II reparaitle plus sou vent, 
quelques secondes plus tard, avec un poisson bien 
agrip¢, la tete en avant, entre les serres. 
Heureusement que son plumage est fin et serrt, 
surtout sur les pattes, ce qui lui ~vile de trop se 
mouiller. Toutefois, lorsque le poisson est gros ou 
difficile ~ maitriser, l'oiseau peut tenter ~ plusieurs 
reprises de s' clever de I' eau avant de reussir. n est 
arrive que des Ba.lbuzards, ayant capture des 
poissons trop lourds, soient incapables de Iacher 
prise et, ayant ett entraints sous l'eau par le 
poisson, se soient noyts. A. !'occasion, l'oiseau 
glisse sur Ia surface de I' eau pour saisir les 
poissons qui viennent de mourir ou qui soot sur le 
point de mourir. 

Lc DaJbuzard transporte le poisson capture en 
pla~tla tete de celui-ci dans Ia direction du vol. 
II se sert parfois d ' une seule patte pour tenir un 
petit poisson, mais normaJement, il utilise les 
deux . A. I' occasion, un Pygargue ~tete blanche 
tente alors de lui voler son poisson en le harcelant 
au vol jusqu'~ ce qu'illaisse tomber sa proie. 
Habituellement, le Ba.lbuzard va se percher tout 
pr~s pour manger sa proie, sauf durant Ia periode 
de nidification; ill'am~ne aJors au nid ou sur un 
perchoir si tue pr~s du nid. II tientle poisson avec 
une patte et le dechire en morceaux avec son bee, 
devorant la tete en premier. 



Nidification 
Le moment de retour du Balbuzard au lieu de 
nidification varie en fonction de !'age. Les jeunes 
d'un an demeurent aux lieux d' hivemage, situ~s en 
Amtrique latine et dans le nord de I' Amerique du 
Sud. A deux ans, de 30 A 50 % des oiseaux 
retoument pr~s de leur lieu de naissance sans 
toutefois y nicher, leur maturit~ sexuelle n'~tant 
atteinte qu 'A !'age de trois ans. A partir de cet age, 
ils reviendront au nid bon an mal an se reproduire 
A l'endroit qui les a vus nrutre. 

Le nid volumineux et pennanent de cet oiseau 
de proie se trouve babituellement pr~s de I' eau et 
repose au sommet d'un grand arbre, vivant ou 
mort, mais de prM~rence suffisamment solide pour 
supporter cette immense masse de branches 
s~hes. En plus d'utiliser des branches, il 
incorpore toutes sortes de mat~riaux A la structure 
de son nid, dont des piquets, de Ia corde, des 
lambeaux de vieux linge, du plastique et meme des 
bois de caribou. 

Au Canada, le Balbuzard niche le plus souvent 
dans les tpinettes etles pins vigoureux dont Ia tete 
s' est casste sous le poids de Ia neige et du verglas, 
ce qui lui offre une plate-fonne naturelle sur 
laquelle Mifier son nid. Aux endroits ou les 
grands arbres manquent (par exemple, A Ia suite 
d'un incendie de foret), illui arrive de nicher au 
sol, principalement sur de gros blocs erratiques 
dans un cours d ' eau, ou au sommet de rochers non 
fr~uentts par les pr~dateurs terrestres, et parfois 
meme sur des structures artificielles, telles que des 
pylones tlectriques, des chemin~s d'usine, des 
affOts de chasseurs ou Ia charpente dt nudee d'un 
wigwam abandonn~. Par aH!eurs, il n ' h~site pas A 
utiliser les plates-fonnes artificielles dont les 
gestionnaires de la faune encouragentla 
construction dans les secteurs ou les lieux de 
nidification naturels font dMaut 

Pour construire son nid, le Balbuzard ramasse 
les branches sur le sol ou les cassent aux arbres, en 
plein vol. S ' il s 'affaire A Ia construction de son 
log is surtout au d~but de Ia ptriode de nidification, 
illui arrive ~galement d'y ajouter des mat~riaux 
tout au long de cette p~riode. A Ia fin de I' et~. 
I' oiseau passe beaucoup de temps A r~parer son nid 
en prtvision de I' ann~ suivante. En moyenne, les 
nids, qui ont de 30 A 60 em de profondeur, 
mesurent 1 m de diam~tre, mais certains ont plus 
de 2,5 m. Une faible cavite est amenagte pour les 
oeufs, mais le nid s'aplatit au fur et A mesure que 
Ia ~riode de nidification avance. Cbaque annee, 
le Balbuzard y ajoute des mat~riaux si bien que le 
poids du nid le fait parfois glisser le long du tronc 
de l' arbre sur lequel il se trouve. 

Habituellement, le Balbuzard d~fend son nid et 
son territoire contre les autres oiseaux de grande 
taille, tels que les aigles, les hiboux, les goolands 
etle Grand Heron, qui n'Msitent pas A lui ravir 
son nid. Aussi prendra-t-il souventla pr~caution 
de construire plus d' un nid sur son territoire, 
surtout si, une annre, il ne r~ussit pas A avoir de 
petits. 

Certains couples partagent le meme nid, ann~c 
apres annre. Les partenaires se livrent A des 
parades spectaculaires au d~but de Ia p~riode de 
reproduction pour s'unir ou pour r~affmner leur 

union. A plusieurs reprises, les males montent tr~s 
haut dans les airs, planent pendant quelques 
instants et descendent en piqu~. puis remontent en 
d~crivant un grand arc de cercle. Quelquefois, Ia 
femelle participe A une version modifi~e de cette 
parade en faisant mine de poursuivre le mate selon 
un rituel pr&is. Au cours d' un autre type de 
manifestation rituelle effectu~e pr~s du nid, le 
male vole laborieusement, le corps arqu~ et Ies 
pattes pendantes, tenant souvent un poisson ou une 
branche entre ses serres. 

Les couples nicbeurs indig~nes ont en 
moyenne, d'apr~s les estimations, trois oeufs de 
couleur chamois et tachetts de brun fonc~. Le 
mate participe pcu A I' incubation, consacrant la 
majeure partie de son temps Ala peche, puisqu'il 
est !' unique pourvoyeur de la famille durant toutle 
mois OU dure !'incubation de meme qu'au COUTS du 
premier mois de croissance des poussins. Ceux-ci 
r~clament alors plus de six poissons par jour. Si la 
nourriture est abondante, deux petits sur trois 
prendront nonnalement leur envoi au bout de sept 
A neuf semaines de soins parentaux assidus, les cas 
de prMation des oeufs et des oisiJlons par les 
comeiUes, les corbeaux, les biboux, les goolands 
et les ratons laveurs n '~tant pas chose courante 
lorsque les parents ne sont pas d~rang~s par les 
humains. 

D'apr~s les plus rtcentes estimations, environ Ia 
moiti~ des jeunes meurent la premi~re ann~ tandis 
que pour les ann~es substquentes, le taux de 
mortalitt est ~valut entre 16 et 19%. Selon les 
donn~es de baguage disponibles (20 000 individus 
baguts au cours des 60 demieres anntcs), on 
estime que le Balbuzard peut vivre de 15 A 20 ans. 
Cependant, certains individus peuvent vivre 
beaucoup plus longtemps, le record de longtvitt 
de l'es~e ttant de 35 ans (il s'agissait d'un 
oiseau bagut, probablement mort par balle). II 
n' est malheureusement pas possible de sa voir 
combien de saisons cet individu a investi dans la 
reproduction. La plus vieille mention en ce sens 
est de 23 ans. 

Conservation 
A l' instar de plusieurs autres oiseaux de proie 
situ~s au sommet de la chaine alimentaire, les 
Balbuzards ont connu des difficuMs de 
reproduction durant les anntes 50 et60 et ce, dans 
le monde entier. Ces problemes d~coulaient 
principalement de !' usage, alors tr~s r~andu, des 
pesticides organochlor~s. en particuHer le DDT, 
dont un mttabolite, le DOE, causait 
l'amincissement des coquiUes d'oeufs et entrrunait 
le bris des oeufs sous le poids de Ia femelle. 
Depuis qu'on a limit~ !' usage de ces produits A 
peu pr~s partout, les populations sont en bonne 
voie de rttablissement dans les habitats de 
nidification qui conviennent toujours A l'es~e. 

C' est apparemment Ia longue es~rance de vie 
du Balbuzard qui lui a permis de survivre durant 
ces fortes annees de pollution, en dtpit d'une 
faible productivit~. De plus, son ~tonnante facilit~ 

A vivre A proximitt des humains etA utiliser les 
structures artificielles mises A sa disposition aux 
endroits ou manquent des supports naturels pour 
fixer son nid, ainsi que Ia cr~ation de r~servoirs et 
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d'~tangs am~nag~ ou proliterent les poissons, ont 
contribu~ au r~tablissement des populations les 
plus affect~es par les pesticides. 

En plus d'etre un magnifique repr~sentant de Ia 
faune de I' Am6rique du Nord, le Balbuzard joue 
un role d'indicateur biologique des probl~mes de 
l'environnement. Tant que nous prendrons les 
mesures qui s'imposeot en reaction aux signaux 
donn~s par les es~ces temoins de I' ~tat de 
l'environnement, nous pouvons etre assures du 
maintien des populations de Balbuzards et de 
celles de nombreuses autres es~s. 
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Le Service canadien de lafaune 
Le Service canadien de Ia faune d'Environnement 
Canada s'occupe des questions de competence 
fM6rale touchant Ia faune. Ses responsabilit6s 
comprennent la protection et la gestion des 
oiseaux migrateurs et des habitats fauniques ayant 
une importance nationale. Les es~es menarees 
de disparition, Ia r~glementation du commerce 
international des es~ces menac6es de disparition 
et Ia recherche relative aux questions fauniques 
d'importance nationale rel~vent 6galement du 
SCF. De nombreux travaux de recherche et de 
gestion de Ia faune sont men~s en collaboration 
avec les provinces, les tenitoires, le Service 
canadien des pares et d'autres organismes 
fM6raux. 
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